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de seigneurs francais qui, au dire de quelques chroniques, leleva
sur le tröne ä Noyon. Pour fortifier son titre par une sanction

ecclesiastique, Hugues Capet se fit sacrer ä Reims, le 3 juillet,
par l'archeveque Adalberon, et le 1er janvier de 1 annee suivante,
il fit sacrer egalement son fils Robert, dans la meme ville.

IV. Geschichte der Gemeinde von Laon.
(Augustin Thierry, Lettres sur l'histoire de France.)

1. La ville de Laon etait, ä la fin du onzieme siede, l'une zustände jn
des plus importantes du royaume de France. Elle etait peuplee^ Regierung
d'habitants industrieux, et la force de sa positionx) la faisait con-v Biach5fGD.
siderer comme une seconde capitale. De meme qu'ä Noyon 2) et
ä Beauvais2), l'eveque y exergait la seigneurie temporelle. Ce
siege episcopale, l'un des premiers et des plus productifs du roy¬
aume, etait l'object de l'ambition des gens puissants et riches,
qui cherchaient ä l'obtenir par intrigue et ä prix d'argent. Sous
une succession de prelats eleves par faveur, et presque sans
aucun merite, qui ne songeaient qu'ä faire etalage de leur pou-
voir et de leur faste, et nullement ä bien gouverner la ville
comme magistrats et comme eveques, Laon etait devenu le theätre

des plus grands desordres. Les nobles et leurs serviteurs exer-
gaient contre les bourgeois le brigandage ä main armee. Les
rues de la ville n'etaient point stires la nuit ni meme le jour, et
l'on ne pouvait sortir de chez soi sans courir le risque d'etre

arrete, vole ou tue. Les bourgeois, ä leur tour, suivant l'exemple
de la classe superieure, exergaient des violences sur les paysans
qui venaient au marche de la ville, soit pour vendre, soit pour
acheter. Iis les attiraient, sous differents pretextes, dans leurs
maisons, et les y tenaient emprisonnes, comme faisaient les sei¬
gneurs dans leurs chäteaux forts, jusqu'ä ce qu'ils eussent paye
rangon. A ces exces commis par les particuliers, se joignaient
les exactions toujours croissantes du gouvernement episcopal, les
tailles imposees arbitrairement et les poursuites judiciaires contre
les gens hors d'etat de payer. Les sommes d'argent ainsi levees,
ä force de vexations, se partageaient entre les dignitaires de

1 1) Die Stadt liegt auf einem in weiter Ebene 195m hoch
schroff aufsteigenden Kalkfelsen. - 2) Hier entstanden im Anfang des
12. Jahrh. die ersten Kommunen.


